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30.07.2005 - Sri Lanka
Réunion de Stella Maris 

Ensemble sous le nom de Marie 

Le rassemblement de Prêtres Maristonians et de Religieux Frères, en juin 2005, était un autre jour important pour les Frères Maristes et les groupes laiques de Sri Lanka. Un groupe d’anciens élèves, Prêtres et Frères, de Maris Stella College se sont rassemblés à leur Alma Mater en présence d’un très distingué ancien élève, S.E. Mgr Franc Marcus Fernando, Évêque du diocèse de Chilaw. 

Le but de la rencontre était de remercier le Seigneur pour leur précieuse vocation. Le Révérend Frère Provincial et le Révérend Frère Principal de Maris Stella College étaient présents à cette grandiose occasion. L’Évêque fut accueilli à l’entrée principale de Maris College alors que tous se tenaient debout devant la statue historique de Notre-Dame, dans le quadrilatère, pour lui demander sa protection. Ensuite la foule se dirigea vers la statue de notre Fondateur pour lui rendre hommage. C’est alors que l’on hissa les trois drapeaux, celui de Sri Lanka, celui de l’Église et celui du Collège. 

Après cette cérémonie d’introduction, tous se rendirent au gymnase du Collège pour la célébration eucharistique, durant laquelle une prière spéciale pour les vocations fut récitée. Le Directeur de Philosophie à Kandy prononça le sermon de circonstance, durant lequel il remercia les Frères Maristes pour l’éducation et la formation qu’ils lui ont données dans son jeune âge, ce qui lui a permis, ajoutait-il, de devenir ce qu’il est aujourd’hui.

Durant la session qui suivit la messe, Frère Joseph Peiris, l’animateur principal de la Commission des vocations, souhaita la bienvenue à tous les participants. Les Prêtres Maristonians et les Religieux Frères manifestèrent chaleureusement leurs sentiments de gratitude à l’endroit de leur Alma Mater en cette première occasion de retrouvailles dans l’histoire du Collège. À son tour, Frère Michael De Vass, provincial, s’adressa à l’assemblée pour exprimer sa fierté à l’endroit de tous ces vétérans qui ont joué un rôle de première place dans l’Église catholique de Sri Lanka. Il lança alors une invitation à ses auditeurs de se faire les promoteurs de la vie religieuse auprès des jeunes hommes et des jeunes femmes du pays. 

L’invité d’honneur, S. E. Mgr Franc Marcus partagea ensuite avec révérence et gratitude ses sentiments de respect bien personnels et ceux de sa famille à l’endroit des Frères, mentionnant particulièrement les Frères Antony, Nizier et Peter. Il ajouta que les Frères étaient si simples dans leur approche avec les jeunes que ces derniers demeurent tous pleins d’admiration pour leur choix de vie. 

 

03.08.2005 - Canada
Année mariste des vocations 

Jour de rêve en forêt 

Le comité de l’année mariste des vocations de la Province du Canada, a voulu actualiser et contextualiser, le thème général : LE RÊVE DE MARCELLIN : VIS-LE!, en proposant un pèlerinage exceptionnel dans l’immense sanctuaire de la nature, sous le slogan : JOUR DE RÊVE EN FORÊT! 

Le matin du 2 juillet, les pèlerins, plus de 40 jeunes, adolescents et adultes, dont plusieurs iront à la JMJ de Cologne, étaient prêts pour la grande « MARCHE POUR UNE FOI », sur les sentiers montagneux du Camp Mariste de Rawdon, Québec. Le parcours a été ponctué de plusieurs arrêts, sur le bord des lacs ou sur la falaise des rochers, amenant les pèlerins à réfléchir, prier et à chanter leurs rêves d’un monde meilleur, dans un cadre des plus enchanteurs, propice à la contemplation et au silence. 

Réaliser que Dieu nous aime avec l’immensité de son amour, voilà résumé tout le rêve de Jésus.

Vouloir être totalement au service de la réalisation du rêve de Dieu, voilà le rêve de Marie. Vouloir communiquer passionnément cet amour que Dieu a pour les enfants et les jeunes, voilà le rêve de Marcellin.

Rendre nos rêves de service et de partage, d’amour et de justice, à leur réalisation, à la suite de Jésus, à la manière de Marie et sur les pas de Marcellin, voilà un rêve chrétien, un rêve bien mariste. 

Voir tous ces jeunes, pleins d’ouverture, communier au « rêve de Marcellin », donne des raisons de croire en une jeunesse avide de spirituel et de sens à donner à leur vie. À la suite du grand marcheur et pèlerin qu’a été Marcellin, les jeunes ont « marché pour une foi » afin que cette expérience de rêve en forêt les « éveille » à leur réalité de pèlerins d’un monde en constant besoin de salut, de paix et d’amour. 

 

05.08.2005 - Japon
6 août 1945 

Hiroshima nous place devant d’inquiétantes questions qui touchent le plus profond de notre conscience 

Le 6 août marque le 60e anniversaire du lancement de la bombe atomique sur la ville japonaise d’Hiroshima. Le Supérieur général des Missionnaires Clarétains, Josep Maria Abella, n’était pas présent ce jour-là de 1945, mais il a passé plus de 20 ans au Japon et connaît très bien les séquelles occasionnées par l’attaque qui a provoqué directement 140 000 morts. « J’ai visité plusieurs fois la ville d’Hiroshima. On ne va pas là-bas seulement dans un but touristique. Aller à Hiroshima, c’est aller en pèlerinage, c’est s’introduire dans le mystère de la conscience humaine et se sentir ébranlé devant la possibilité qu’a l’être humain entre ses mains de causer autant de morts et de souffrances ». 

Dans une collaboration que publie le dernier numéro de la revue Vie Religieuse, éditée par les Missionnaires Clarétains à Madrid, Abella écrit : Hiroshima nous place devant des questions inquiétantes qui touchent le plus profond de notre conscience ». Il ajoute aussi qu’ « il est bon de rappeler les moments obscurs de l’histoire de l’humanité pour savoir construire un avenir qui réponde aux vraies aspirations de l’être humain, au projet de Dieu ».

Pour Abella, qui est né à Lerida en 1949, et qui fut élu à cette charge en septembre 2003, Hiroshima est « un signe et un appel » et pour cela il doit trouver une résonance spéciale dans ceux qui ont consacré toute leur vie à Dieu. « Cela exige d’eux sincérité, lucidité et audace pour s’engager à changer la route de l’histoire quand on veut lui faire prendre des chemins de mort. Et, malheureusement, cela arrive fréquemment, de l’avis du Supérieur général des Clarétains.

Abella conclut sa réflexion affirmant que « Hiroshima a su relire son histoire et chercher la manière de lui répondre. Elle ne l’a pas fait par le chemin de la vengeance, mais en sachant faire de son expérience une dénonciation de la guerre et une invitation à travailler pour la paix. » Dans ce sens Hiroshima est un point de convergence de beaucoup d’initiatives de personnes et de groupes en faveur de la paix et du désarmement et à partir duquel tous se sentent envoyés à apporter quelque chose pour construire ce monde nouveau de paix auquel nous aspirons. Hiroshima et ce qu’elle représente devrait être aussi un point de référence pour toutes ces personnes qui sentent une vraie passion pour l’humanité et pour le Dieu qui l’aime aussi passionnément. »

 

11.08.2005 - Salvador
Année des vocations en Amérique Centrale 

Comment vivre aujourd’hui le rêve de Champagnat 

Du 29 au 31 juillet se tient la 2ème rencontre des jeunes de la province de l’Amérique Centrale. Elle se situe dans le cadre de l’années des vocations et son mot d’ordre est : « Vivre aujourd’hui le rêve de Champagnat »

La diversité d’âge et de provenance est grande. Nos élèves et anciens élèves étudiants dans les universités viennent des 5 pays que couvre la Province: Costa Rica (21), Guatemala (82), Nicaragua (40), Puerto Rico (16) et le pays hôte, El Salvador (529). Il y a en plus 35 Frères, 7 professeurs et 7 membres d’une fraternité mariste. Au total 737 jeunes maristes.

L’Après-midi du 29 était réservé à l’accueil et à l’organisation du travail. Le frère Nice a présenté le schéma des trois jours de la rencontre. Le Frère Théoneste Kalisa représentant du Conseil général a lu le message du Frère Seán, Supérieur général aux participants.

Les participants qui viennent de l’extérieur du pays sont accueillis dans les familles maristes du Salvador. Un grand esprit de famille règne parmi les jeunes. Tout le monde est au service de tous.

La journée a commencé par un dialogue du Frère Provincial avec tous les jeunes dans le grand gymnasium du ‘Liceo Salvedoreño’. Le reste de la journée sera consacrée aux travaux en groupes basés sur l’expérience de l’année des vocations et la grande interrogation : « Comment vivre aujourd’hui le rêve de Champagnat ».

Dimanche, la journée commencera par une marche mariste à la tombe de Monseigneur Romero et à la fin de la matinée aura lieu l’Eucharistie de clôture.

 

17.08.2005 - Niger
Plus de trois millions de personnes risquent de mourir de faim au Niger 
La plus grande émergence alimentaire de ces dernières années 

Le Niger est un état du Sahel de 1.186.400 km. carrés et 11 millions d’habitants. Il est en train de vivre la plus grande crise alimentaire de ces dernières vingt années. La dénutrition frappe 3,6 millions de personnes. Jean Ziegler, expert de l’ONU pour le droit à l’alimentation, affirme : « les gens meurent de faim. Les couches les plus à risque sont toujours les plus faibles : les enfants, les malades et les anciens ».

Au moins 800.000 enfants sont menacés par cette famine. Ziegler cite la cas d’un dispensaire où il a vu mourir, en une semaine 14 des 61 enfants, gravement sous-alimentés, arrivés dans ce centre. Les Médecins sans Frontières affirment qu’une authentique hécatombe se profile à l’horizon. Les enfants qui devraient peser entre 6,5 et 7 kilos, beaucoup ne pèsent que 3 kilos et à cause de cela la plus grande partie des cellules du cerveau subiront des dommages irrémédiables. Ce sont les dommages les plus graves qu’on ne remarquera que dans le futur et qui le conditionneront lourdement. Le gouvernement est accusé non seulement par les ONG, mais par l’ONU lui-même, de ne pas vouloir distribuer le millet qu’il tient en réserve à ceux qui sont en train de mourir de faim. Mais les critiques atteignent aussi le Fond Monétaire International qui a interdit aux gouvernements de distribuer gratuitement l’alimentation et les soins médicaux à la population. Le président Niamey, a dû, naturellement, souscrire à ces clauses pour obtenir « les fonds pour relancer l’économie ». C’est certainement en contraste avec les dernières décisions en vue combattre la pauvreté en Afrique que le récent G8 britannique a lancé. Pour le Niger qui est un des pays les plus pauvres du monde et où les cultures de subsistance (millet, sorgho, manioc) occupent 80% de la force du travail, celle-ci est une crise qui aura des répercussions très lourdes.

Pourquoi, selon les indications du G8, ceux qui contrôlent les nombreux gisement d’uranium, ne renoncent pas à une partie de leurs gains considérables, et sans s’appauvrir, ne s’engagent pas à aider la population ? 

 

20.08.2005 - Allemagne
Comme vous, je me suis mis, moi aussi, en route 

Le bonheur auquel vous avez le droit de goûter a un nom, un visage: celui de Jésus de Nazareth 

Chers Jeunes

À vous tous, je voudrais dire avec insistance: ouvrez tout grand votre cœur à Dieu, laissez-vous surprendre par le Christ ! Accordez-lui «le droit de vous parler» durant ces journées ! Ouvrez les portes de votre liberté à son amour miséricordieux ! Exposez vos joies et vos peines au Christ, le laissant illuminer de sa lumière votre intelligence et toucher de sa grâce votre cœur ! En ces jours bénis de partage et de joie, faites l’expérience libératrice de l’Église comme lieu de la miséricorde et de la tendresse de Dieu envers les hommes ! C’est en elle et par elle que vous rejoindrez le Christ, qui vous attend. 

Nous sommes venus à Cologne parce que nous avons entendu résonner dans notre cœur, bien que sous une autre forme, la même question qui avait poussé les hommes de l’Orient à se mettre en chemin. Il est vrai que nous aujourd’hui nous ne cherchons plus un roi; mais nous sommes préoccupés par l’état du monde et nous demandons : Où puis-je trouver les critères pour ma vie, les critères pour collaborer de manière responsable à l’édification du présent et de l’avenir de notre monde ? À qui puis-je faire confiance - à qui me confier ? Où est Celui qui peut m’offrir la réponse satisfaisante aux attentes de mon cœur ? Poser de telles questions signifie avant tout reconnaître que le chemin ne peut pas s’achever avant d’avoir rencontré Celui qui a le pouvoir d’instaurer son Royaume universel de justice et de paix, auquel les hommes aspirent, mais qu’ils ne savent pas construire tout seuls. Poser de telles questions signifie aussi chercher Quelqu’un qui ne se trompe pas et qui ne peut pas tromper, et qui est donc en mesure d’offrir une certitude assez forte pour permettre de vivre pour elle et, si nécessaire aussi, de mourir.

Chers jeunes, le bonheur que vous cherchez, le bonheur auquel vous avez le droit de goûter a un nom, un visage: celui de Jésus de Nazareth, caché dans l’Eucharistie. Lui seul donne la plénitude de vie à l’humanité ! Avec Marie, donnez votre «oui» à ce Dieu qui se propose de se donner à vous. Je vous redis aujourd’hui ce que j’ai dit au début de mon pontificat: «Celui qui laisse entrer le Christ dans sa vie ne perd rien, rien, absolument rien de ce qui rend la vie libre, belle et grande. Non ! Ce n’est qu’avec cette amitié que s’ouvrent en grand les portes de la vie. Ce n’est qu’avec cette amitié qu’on déverrouille réellement les grandes potentialités de la condition humaine. Ce n’est qu’avec cette amitié que nous faisons l’expérience de ce qui est beau et de ce qui libère» (Homélie pour la Messe inaugurale du pontificat, 24 avril 2005). Soyez-en vraiment convaincus: le Christ n’enlève rien de ce qu’il y a de beau et de grand en vous, mais il mène tout à sa perfection, pour la gloire de Dieu, pour le bonheur des hommes, pour le salut du monde.

 

22.08.2005 - Allemagne
Benoît XVI envoie les jeunes en mission 

J’aimerais vous saluer tous, un par un 

Le pape Benoît XVI a demandé aux jeunes présents à Marienfeld – ils étaient plus d’un million – de devenir les nouveaux missionnaires dans un monde qui oublie Dieu. « Qui a découvert le Christ se doit de conduire les autres vers Lui. On ne peut garder pour soi une grande joie. Il faut la transmettre », a déclaré le pape dans son homélie. 

La messe s’est terminée par la remise de la croix aux jeunes et le nouveau mandat missionnaire aux jeunes des cinq continents.

« Dans de vastes parties du monde, il existe aujourd’hui un étrange oubli de Dieu, a constaté le pape dans son homélie. Il semble que rien ne change même s’il n’est pas là. Mais, en même temps, il existe aussi un sentiment de frustration, d’insatisfaction de tout et de tous ».

« On ne peut alors que s’exclamer: Il n’est pas possible que ce soit cela la vie! Non vraiment. Et alors conjointement à l’oubli de Dieu, il existe comme un "boom" du religieux et la religion devient presque un produit de consommation. On choisit ce qui plaît, et certains savent aussi en tirer un profit. Mais la religion recherchée comme une sorte de "bricolage", en fin de compte ne nous aide pas. Elle est commode, mais dans les moments de crise, elle nous abandonne à nous-mêmes ».

« Aidez les hommes à découvrir la véritable étoile qui nous indique la route: Jésus Christ ! Nous aussi, nous cherchons à le connaître toujours mieux pour pouvoir conduire les autres vers lui de manière convaincante ». 

« Formez des communautés fondées sur la foi ! a poursuivi Benoît XVI. Au cours des dernières décennies sont nés des mouvements et des communautés dans lesquelles la force de l’Évangile se fait sentir avec vigueur. La spontanéité des nouvelles communautés est importante, mais il est aussi important de conserver la communion avec le Pape et avec les Évêques. Ce sont eux qui garantissent qu’on ne recherche pas des sentiers privés, mais au contraire qu’on vive dans la grande famille de Dieu que le Seigneur a fondée avec les douze Apôtres ».

La plupart des jeunes venaient de passer une nuit difficile sur l’esplanade – la nuit a été froide – , après la rencontre avec le pape. Mais la fatigue et le froid n’ont pas atténuer leur enthousiasme à l’arrivée du pape et tout au long de la messe.. 

 

23.08.2005 - Maison générale
La deuxième circulaire du Supérieur général 

Merveilleux compagnons 

Le Supérieur général nous a livré sa première circulaire Une révolution du coeur le 6 juin 2003. Son intention était de nous aider à approfondir le thème de l’identité du Frère Mariste à partir de la spiritualité de Marcellin Champagnat. Aujourd’hui, avec la deuxième circulaire, Merveilleux compagnons, le Supérieur général souhaite reprendre une fois encore le thème de l’identité, mais en référence à la vie communautaire. 

Le Frère Seán nous rappelle que la circulaire n’est pas un traité exhaustif sur la vie communautaire. Son but est d’attirer l’attention des Frères sur quelques points importants, de les aider à en prendre conscience et de susciter un dialogue constructif dans la communauté. 

La circulaire est divisée en trois parties. La première partie présente un résumé du chapitre trois des Constitutions qui parle de la Communauté mariste. Elle met aussi en évidence les différences de générations et de cultures qui conduisent à une interprétation diversifiée du contenu des textes.

La deuxième partie, est plus courte ; après avoir analysé quelques dynamiques humaines présentes dans la communauté, le Frère Supérieur général nous fait entrer dans la dynamique évangélique, nous demandant qui est disposé à renoncer à ses légitimes aspirations propres pour le bien de la communauté et qui est prêt à faire taire la critique pour assumer un rôle constructif d’animation : la vie communautaire est, en fait, une grâce que l’on n’obtient pas à bon marché.

La troisième partie examine quelques-uns des éléments importants pour la vie communautaire, mais elle insiste aussi sur des problèmes qui risquent souvent de l’étouffer. C’est pourquoi le réalisme du Supérieur général sollicite l’engagement de chaque frère et l’invite à se demander : « Que puis-je faire pour maintenir vivants mon amour et mon enthousiasme pour la vie communautaire ? ». La Communauté n’est pas un résultat automatique obtenu après la publication de la liste élaborée par le Provincial, mais c’est le résultat d’un travail continu et constant de tous les membres qui la composent. C’est une graine que Dieu donne à chaque Frère pour qu’il la sème, la soigne et l’aide à grandir. 

 

25.08.2005 - Colombie
Rassemblement de zone pour Semar 
En semant et en arrosant Semar nous forme ! 

Au mois de juillet, nous avons eu à Popayán le deuxième rassemblement de zone du mouvement SEMAR (Semence mariste). SEMAR est un mouvement de pastorale des jeunes et de pastorale des vocations, né en Colombie, il y a 12 ans. Il s’est consolidé peu à peu, devenant une occasion remarquable pour la pastorale des jeunes. Ses membres sont des enfants de 8 à 11 ans qui, en empruntant la terminologie de l'agriculture, développent une identité forte avec le charisme mariste.

Comme c'est le mouvement qui a le plus de membres dans le pays, l'équipe nationale du mouvement a projeté deux rassemblements de zone, un pour les enfants du sud du pays et un autre pour ceux du nord. Le premier, effectué dans le sud, s’est déroulé au Collège Champagnat de Popayán, qui a transformé ses locaux en dortoirs et a mis toutes ses installations à notre disposition. Nous y avons passé 5 jours pour fortifier l'identité des Semences (membres) et des Semeurs (animateurs) selon la méthode apprendre par le jeu.

Le travail s’est effectué dans des moments de prières, de chants, de jeux et de catéchèses, portant sur les valeurs promues par Semar et reposant sur les grands piliers de la spiritualité mariste : Jésus, Marie et Champagnat. Nous étions 155 participants : frères, semeurs et semences de Sibundoy, Ipiales, Pasto, Popayán, Cali et Medellín. Nous espérons que la réalisation de cette activité sera une force dynamisante pour le mouvement SEMAR dans chaque lieu mariste participant.

En semant et en arrosant SEMAR nous a formé ! Avec Jésus, Marie et Champagnat, les semences croîtront. 

 

26.08.2005 - Maison générale
Solidarité mariste 

Mise à jour sur la réponse mariste au raz-de-marée asiatique 

Alors que l’attention des médias internationaux revient en Asie pour marquer les six mois écoulés depuis le désastreux raz-de-marée, il convient que nous vous mettions au courant de nos activités.

Grâce à la générosité exceptionnelle de tout le monde mariste et l’appui d’autres donateurs, la somme promise au Fonds s’élève présentement à 968.956,87 US$ (au 13 juillet). Nous disposons d’un excellent coussin financier pour répondre aux besoins des enfants et des jeunes victimes en Inde et au Sri Lanka. À cause de votre compassion pour ceux qui souffrent, notre réponse peut être cruciale et porter des fruits considérables et durables. 

En Inde, notre intérêt se porte sur le village de Vizhunda Mavadi. Frères et partenaires laïcs ont développé un programme étendu et bien intégré pour aider les enfants traumatisés par le raz-de-marée, surtout pour remédier aux effets négatifs qu’il a eus sur leur scolarisation. 

Au Sri Lanka, notre intérêt se porte sur le village de Payagala, et la reconstruction de l’école détruite. On a déjà posé la première pierre de l’édifice. Cela représente un signe tangible pour les villageois que leur école sera reconstruite. Les Maristes solidaires du monde et leurs organismes de bienfaisance en verront la réalisation. 

Nous vous sommes reconnaissants de votre aide au Fonds du Tsunami. Peu importe le montant de votre contribution, avec tous ces dons, nous pouvons ensemble aider nos frères et collègues laïques du Sri Lanka et de l’Inde à participer aux efforts de reconstruction dans les régions touchées par le raz-de-marée. Votre générosité est l’expression évidente de la solidarité mariste avec les jeunes et leurs familles en Inde et au Sri Lanka. 

 Nouvelle complète:  http://www.champagnat.org/es/250402006.htm
 

29.08.2005 - France
L’auteur de « Marcellin Champagnat. Les improbables de Dieu » et de « Henri Vergès. Un chrétien dans la maison de l’Islam » 

Robert et Lucienne Masson affiliés à la Province de l’Hermitage 

Le 19 juillet 2005, au cours de l’eucharistie qui terminait la retraite des Frères, à Notre-Dame de l’Hermitage, le frère Provincial a remis le diplôme d’affiliation à la Province à Robert et Lucienne Masson. 

Robert Masson, journaliste depuis plus de cinquante ans, a été directeur de France Catholique et de Panorama aujourd’hui. Il est l’auteur de nombreux ouvrages dont une biographie de Marcellin Champagnat, à l’occasion de sa canonisation en 1999, composée « en mémoire de Henri Vergès, ce petit frère de Marie, mort martyr en Algérie, qui m’a mis sur le chemin de Champagnat », ainsi qu’il l’écrit au début de son livre.

Robert Masson, comme il l’a dit dans son mot de remerciement, veut être « un témoin des témoins ». C’est pourquoi, il a publié récemment : Henri Vergès, un chrétien dans la maison de l’Islam. Ce livre permet au grand public de découvrir la vie d’un frère que beaucoup parmi nous ont connu et qui a donné sa vie au service des jeunes algériens pendant 25 ans. 

L’affiliation de Robert et Lucienne Masson à la Province de l’Hermitage est une façon de les remercier d’avoir fait connaître d’humbles témoins de l’Évangile, parmi lesquels notre Frère Henri Vergès, artisan du dialogue entre chrétiens et musulmans.

Ils rentrent ainsi dans la grande famille mariste. Ils nous en ont dit leur joie lors de la remise de cadeaux symboliques. 

 

30.08.2005 - Espagne
Une occasion privilégiée pour vivre ensemble certaines valeurs 

Le camp de ta vie 

Avec ce titre, a eu lieu, en juillet dernier, le camp d'été qui clôture les activités des groupes “Cor Obert“ de nos écoles de Catalunya. Ces groupes de vie, proposés aux adolescents de 14 à 16 ans, réalisent un travail suivi tout au long de l'année par la réflexion, la vie en commun et la formation dans des valeurs. Ils font partie d’un projet plus large qui va de 10 ans à l'université.

"Le camp de ta vie” a été préparé autour de quelques thèmes qui englobaient toutes les activités du jour : moi et l'autre, moi et la nature, moi et le monde, moi et le succès, moi et le transcendant, moi et le rire, moi et la liberté. Chaque jour les participants pouvaient choisir l'un ou l'autre de ces sujets, le choix effectué marquant le rythme de la journée. De cette façon on obtenait l'implication de la part des adolescents, on les éveillait à la coresponsabilité et on leur offrait des activités en harmonie avec leurs attentes et leurs goûts.

L'environnement naturel du camp (au coeur des Pyrénées de Lleida) et sa structure (tentes plantées près d'un ruisseau), ont permis de mettre en pratique des valeurs comme l'écologie, le partage, la simplicité de vie, l'égalité, le développement durable et le renoncement aux complications de la vie quotidienne.

Pour les quelque 70 participants venant de huit écoles maristes, les dix jours passés dans le camp ont été une occasion privilégiée de mettre en pratique l'amitié et de repenser aux priorités de leur vie. 

 

31.08.2005 - Maison générale
Entrée en fonction du nouveau Directeur des Communications 

Frère Antonio Martínez Estaún remplace Frère Onorino Rota 

Le Frère Supérieur général et son Conseil ont nommé Frère Antonio Martínez Estaún Directeur des Communications de l’Institut pour une durée de trois ans, à partir du 1er septembre 2005.

Frère Antonio Martínez Estaún est né en 1940 à Villayuda (Burgos), Espagne, et il appartient à la Province de l’Hermitage. Il a reçu sa formation mariste à Santa María de Bellpuig de las Avellanes. Il a étudié à l'Institut Jesus Magister de Rome et a été Maître des novices dans la Province de Catalogne. Il fut l'initiateur de la célébration de la Pâque des jeunes à las Avellanes, responsable de la pastorale des jeunes de la Province de Catalogne, l'auteur de plusieurs textes religieux et professeur de religion et de philosophie dans plusieurs collèges. En 1993, il fut transféré à l’Université Técnica Particular de Loja (Équateur) comme professeur pendant cinq ans, puis comme Coordinateur de la pastorale. Par la suite, il fut responsable de la pastorale dans la Province de l’Équateur, avant que celle-ci soit restructurée. Enfin, en 2003, il fut transféré à l'Université Mariste de Mexico pour devenir le Coordinateur de la Formation des Maîtres. 

Frère Antonio Martínez Estaún remplace Frère Onorino Rota à la Direction des Communications. C’est avec un grand dévouement que ce dernier a effectué son travail, d’autant plus exigeant que Frère Onorino était en même temps Supérieur de la Communauté de la Maison générale et qu’il assumait de nombreuses responsabilités dans des organisations religieuses nationales. Il avait alors poursuivi l'effort commencé par Frère Luis Serra pour servir les frères et les laïcs de tout l'Institut.

La Direction des Communications (publica@fms.it) est un service qui a été créé durant le mandat de Frère Benito Arbués pour diffuser le programme, la réflexion, les orientations et les actions d'animation et de gouvernement du Frère Supérieur général et de son Conseil. Les activités du département comprennent la publication de revues imprimées : FMS Message, FMS Échos maristes, FMS Cahiers maristes, ainsi que la diffusion des documents mis périodiquement sur le web : FMS Dernières Nouvelles, FMS Bulletin mariste et autres articles du site Internet mariste.
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